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• TUNISIE : LE MAROC À LA 
RESCOUSSE
Le Maroc a annoncé l'envoi d'une 
"aide médicale d'urgence" à la Tu-
nisie en proie à une recrudescence 
de la pandémie ces dernières 
semaines, selon le ministère ma-
rocain des Affaires étrangères.

• LONDRES : LE MASQUE 
RESTERA OBLIGATOIRE DANS 
LES TRANSPORTS

Le port du masque restera obliga-
toire dans les transports de Londres 
malgré la levée de presque toutes 
les restrictions légales contre le co-
ronavirus le 19 juillet en Angleterre.

• FRANCE : AMENDE POUR 
NON-CONTRÔLE DU PASS 
SANITAIRE
L'exploitant d'un lieu qui manquerait 
aux futures obligations de contrôle 
du pass sanitaire sera passible d'une 
amende allant jusqu'à 45 000 eu-
ros et d'un an de prison, selon 
l'avant-projet de loi incorporant les 
nouvelles dispositions annoncées 
par le président Emmanuel Macron, 
et que s'est procuré l'AFP hier.

• ESPAGNE : TOURISME "STOP-
PÉ NET"
Les professionnels espagnols du 
tourisme se sont inquiétés d'un "coup 
de frein" sur les réservations après 
les mises en garde de la France et 
de l'Allemagne sur les voyages en 
Espagne, confrontée à une nou-
velle flambée de cas de Covid-19.

• INDE : TESTÉE POSITIVE POUR 
LA 2E FOIS
Le premier patient indien officiel-
lement contaminé par le Covid-19, 
une étudiante qui se trouvait au 
début de l'épidémie dans la ville 
chinoise de Wuhan, a été testé po-
sitif pour la deuxième fois, a indi-
qué un responsable médical indien.

• VARIANT DELTA : DEUX DOSES 
À TOUT PRIX
L'administration de deux doses de 
vaccin est indispensable pour proté-
ger contre le variant Delta du coro-
navirus, a déclaré le régulateur eu-
ropéen, appelant les États membres 
de l'Union européenne à accélérer 
leur programme de vaccination.
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L'Union : qu'en est-il du dis-
positif sanitaire mis en place à 
l'aéroport de Libreville ?
Betty Messie : Voilà un an qu'a 
été ouvert le centre de dépistage 
au sein de l'ADL. Ce dernier a 
pour but d'effectuer des prélève-
ments pour chaque passager à 
destination internationale. Il est 
prévu pour toutes les personnes 
qui reviennent d'un pays tiers. Ce 
test permet de mieux contrôler les 
entrées dans notre pays. Lorsque 
vous descendez de l'avion vous 
avez des équipes du ministère de 
la Santé qui se chargent de vous 
prendre votre température et voir 
si vous présentez déjà des signes 
alarmants. Une fois passée cette 
étape, vous récupérez vos bagages 
et vous procédez au paiement du 
test Covid-19 qui coûte 20 000 
FCFA par voyageur.
Et s’agissant de la quarantaine 
des passagers ?
La quarantaine c'est une nouveau-
té. Elle a été instaurée le 15 juin 
dernier par décret du Premier 
ministre. Elle impose qu'en plus 
du test Covid-19, vous fassiez une 
quarantaine de 24 heures. Com-
prenons bien que la quarantaine 
ne correspond pas aux 14 jours 
que la personne fera en attendant 
si on découvre qu'elle est malade. 
Celle-ci vise à contrôler les entrées 
que nous avons à notre niveau. 
C'est le moment pendant lequel 
vous restez dans l'un des hôtels 
que vous avez choisis au préalable 
en attendant le rendu du résultat 
du test que vous avez effectué. 
Cette quarantaine ne s'applique 
pas à tout le monde. Ce même 
arrêté a prévu des exceptions. Par 
exemple, nous avons les mineurs, 
nous savons que ces derniers ne 
peuvent pas se faire vacciner. Dans 
la plupart des cas, les familles se 
trouvent à l'extérieur de l'aéroport 
pour venir les récupérer. Nous 
avons aussi les personnes qui sont 
déjà vaccinées, ces dernières refont 

simplement le test PCR sans aller 
en quarantaine. Elle ne s'applique 
pas non plus aux personnes ma-
lades, aux handicapés, etc.
Ces mesures gouvernementales 

ne concernent-elles que les ar-
rivées internationales ?
Non, elles s'appliquent également 
aux départs parce qu’à ce niveau 
nous avons une commission de 

contrôle et d'investigation qui est 
présente pour vérifier non seule-
ment la validité des tests PCR, 
mais également celle des vaccins.

ADL : "La quarantaine ne 
s'applique pas à tout le monde"
MIS en place dans le cadre de la lutte contre la pandémie de Covid-19, le dispositif sanitaire en vigueur à 
l'aéroport international de Libreville est encore mal compris par certains voyageurs. Pour plus de précisions, 
la responsable du Comité de pilotage du plan de veille et de riposte contre l'épidémie à coronavirus (Copil) de 
l'ADL, Betty Messie, s'en explique.

Hans NDONG MEBALE
Libreville/Gabon

BIEN que célébrée en dif-
féré hier à l'Office phar-
maceutique national 

(OPN) sur le thème "Quelques 
secondes pour sauver des vies, 
nettoyer vos mains", la journée 
mondiale de l'hygiène des mains 
qui a lieu chaque 5 mai, a été 
l'occasion pour l'Organisation 
mondiale de la santé (OMS) et 
la Banque mondiale (BM) de 
procéder à la distribution de 
cubitainers dans le cadre de la 
riposte sanitaire contre le Co-
vid-19 au ministère de la Santé.
Au cours de son allocution, le 
responsable technique du Co-
mité de pilotage (Copil) du plan 
de veille et de riposte contre 
l'épidémie à coronavirus, Ro-
main Tchoua, a souligné que 
"cette rencontre s'inscrit dans 

le cadre de notre engagement 
à faire face à l'ennemi invisible 
qu'est le coronavirus. Nous 
devons faire la promotion de 
l'hygiène des mains dans nos 
structures, car cela nous aide à 
nous protéger contre les virus. 
L'hygiène des mains ne coûte 
pas cher, mais rapporte gros. 
Au-delà de la tendance baissière 
observée, j'exhorte les uns et les 
autres à ne pas baisser la garde 
et à rester vigilants".
De son côté, le représentant 
résident de l'OMS, Magaran 
Monzon Bagayoko, rappelle que 
"l'hygiène des mains est une 
intervention efficace de san-
té publique, et au regard de la 
pandémie actuelle, elle est d'une 
réelle aide. La célébration de 
cette journée trouve toute sa 
signification en cette période 
difficile. Le thème retenu est 
un appel lancé envers tous car 

si nous voulons nous protéger et 
protéger les autres, nous devons 
respecter les mesures barrières 
en commençant par l'hygiène 
des mains."
"Depuis le début de la crise 
sanitaire, le gouvernement a 
sensibilisé la population sur la 
nécessité du lavage des mains. 
Sur le plan médical, l'hygiène 
des mains se présente comme 
un défi important au moment 
où l'épidémie de Covid-19 a 
démontré de manière specta-
culaire à quel point les bonnes 
pratiques d'hygiène des mains 
sont importantes pour réduire 
le risque de transmission", a in-
diqué, pour sa part, Guy-Patrick 
Obiang Ndong.
Ces différents cubitainers ont 
par la suite été remis aux asso-
ciations retenues dans le cadre 
de cette opération.

Hygiène : lavage de mains, un 
geste vital en période Covid

Hans NDONG MEBALE
Libreville/Gabon

Betty Messie, responsable Copil de l’aéroport international Léon-Mba de Libreville.
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